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UN ESSAI DE MOBILISATION

La Suisse est le pays oü les mobilisations sont le plus rapides.

Les entrees au service pour les cours de repetition annuels
ou bisannuels constituent chaque fois un exercice de mobilisation

cles plus utiles ; celle-ci est d'ailleurs facilitee par le f.tit
que les hommes ont toujours chez eux leur habillement, leur
öquipement et l'armement personnel.

Une interessante expörience de mobilisation vient d'etre
executöe dans le district cles forts de St-Maurice. II s'agissait
de mobiliser inopinement la garde regionale des forts. Cette

garde est destinee ä fournir rapidement, en cas d'alerte, un
premier renfort ä la parnison permanente, jusqu'ä l'arrivee cles

troupes plus eloignees affectees ä la defense; la garde regionale
comprend tous les hommes astreints au service des communes
environnant St-Maurice. Leur effectif est assez eleve, certaines
communes comprenant cles localites populeuses, clans le canton

de Vaud principalement.
La condition primordiale ä remplir par la garde regionale

est celle d'une rapide concentration aux forts et sur les points
extörieurs cle la defense ; afin d'obtenir cette concentration
sans dölais, sans heurts ni accrocs, il importe qu'elle soit
soigneusement pröparee et organisöe ä l'avance jusque dans ses
moindres details, et que cette Organisation soit constamment
tenue ä jour. Elle l'esl effectivement. Le commandant des

fortifications avait elabore l'annöe derniere loutes les
prescriptions et tous les orclres auxquels les communes, chargees
cle leur execution, auraient äse conformer dans un cas serieux.
II s'agissait pröcisement de s'assurer de la maniere dont ces
ordres seraient suivis, cle se rendre compte du temps employe
ä la mobilisation et cle la facon clont eile s'effeetuerait. Des

publications faites ä l'avance dans les communes annoncaient
ä la population civile que l'alarme qu'on donnerait pendant le
mois d'avril ne serait qu'un simple exercice. On ne savait rien
de plus. Le commandant des forts decidait seul ä sa conve-
nance, du jour et de l'heure cle ia mobilisation.

Le (; avril ä 4 heures du matin. l'ordre de mobilisation par
tait du bureau cles fortifications ä Lavey. II ötait transmis par
le telephone militaire aux communes dont la plupart sont
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reliees avec le bureau, et par estafette montöe ou bicyclistes
aux aulres communes encore depourvues du telephone.

L'alarme fut donnee dans chaeune d'elles par les autoritös
municipales au moyen du toesin ou en battant ou sonnant la

generale. (La facon d'alarmer est laissee entierement au choix
cles communes). En möme temps, vers 4 V2 heures. le canon
tonnait aux forts et les projeeteurs ölectriques fouillaient le
terrain dans la direction de Tattaque supposee : on avait admis
l'hypothese d'une violation de neutralitö de la part de la
France.

Rapidement röunies sur leurs places de rassemblement
respectives, les troupes furent vite organisees et dirigees sur Ies

forts ou sur les postes que leur assignait Tordre de mobilisation.

k. 9 heures, les premieres compagnies, complötement
organisees, arrivaient, aprös une marche cle 5 ä 8 km., au
fort de Savatan et occupaient immediatement les ouvrages el
les retranchements cle l'enceinte tournös "contre Tassaillant :

les detachements les plus eloignes, qui avaient une marche cle

12 ä 15 km. ä effectuer, rejoignirent ä 11 heures.
A 10 h. 40, une compagnie complete, entierement organisöe,

arrivait ä Dailly (1215 m.) et oecupait immediatement
l'enceinte.

La mobilisation s'executa dans Tordre le plus parfait el

prouva que les mesures du commandant etaient non seulemenl

bien prises, mais bien comprises el mises en execution
avec ponctualitö. Si on tient compte cle ce que, Tordre arrivant

en pleine nuit, trouve une exöcution moins rapide que de

jour, on conviendra que la mobilisation s'est effectuee clans un
temps relativement court. L'experience a du reste montre
que certaines dispositions permettront de gagner encore une
heure ou une heure et demie dans la mobilisation. La garnison
de Savatan füt non moins prompte ä courir ä son poste : six
minutes aprös l'alarme, eile oecupait döjä ses positions.

Certaines communes et detachemenls ont accompli de
veritables tours de force : un detachement de la montagne cle

Vionnaz, parti ä 8 h. 45 cle cette localite, arrivait ä 10 h. ä

Monthey, parcourant 8 kilometres en 1 % heure ; il ötait ä

12 h. 15 ä Savatan.
L'alarme a ötö communiquee ä Mex (1117 rr,.) ä 5 heures

par un pieton qui a mis 45 minutes des Evionnaz (400 m.l.
C'est im joli record.
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